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MARIE NOUS INVITE À VIVRE ET À TÉMOIGNER DES GRÂCES REÇUES 

Chers amis, avec ce numéro de 
janvier 2018, nous voulons tout 
d’abord exprimer nos souhaits pour 
cette nouvelle année de grâce, 
durant laquelle nous célébrons 
conjointement le 150ème anniversaire 
de la consécration de la Basilique 
Marie Auxiliatrice de Turin et de la 
fondation de l’ADMA. Au cours de 
cette année nous entamons le 
chemin du 8ème Congrès International 
de Marie Auxiliatrice (Argentine 
novembre 2019).  
Ces célébrations ne sont pas 
seulement un souvenir historique, 
mais surtout des mémoires d’action 

de grâce et de louange à Jésus et à Marie pour les merveilles accomplies, grâce à la construction du 
Sanctuaire de Turin, réalisé par Don Bosco et la fondation de l’Association des dévots de Marie 
Auxiliatrice. Précisément l’article premier de nos Règlements unit ces deux événements : Don Bosco 
après avoir élevé à Marie, selon les indications reçues dans un rêve, le Sanctuaire votif dédié à 
l’Auxiliatrice (Torino Valdocco 1868) voulait ériger, un an plus tard, dans la Basilique "l’Association des 
dévots de Marie Auxiliatrice" (18 avril 1869), afin de propager dans le monde la dévotion à la Vierge 
invoquée sous ce titre. 
Parmi les caractéristiques de la personne et de la sainteté de Don Bosco, il y a celle d’être fondateur, 
c’est-à-dire initiateur dans l’Église d’une école particulière de sainteté et d’action apostolique qui le 
caractérise parmi les saints fondateurs. Dans le but de répondre à la grâce et aux signes qui viennent 
d’en haut et par désir de donner consistance et continuité à son travail en faveur de la jeunesse, Don 
Bosco a ressenti l’appel de Dieu à donner naissance à de nouvelles forces apostoliques. 
Le but de l’ADMA est de faire rayonner dans le monde la dévotion à la Vierge honorée sous le titre de 
"Auxiliatrice". La dévotion selon le cœur de Don Bosco signifie : confiance, imitation, passion apostolique 
et éducative. Le "Rayonnement" rappelle l’engagement à être "Lumière du monde" (Mt 5,14), à 
"apporter le feu sur la terre" (Lc 12, 49), à coopérer à la mission du Christ pour le salut des âmes, sous 
l’égide maternelle de Marie, reconnaissant dans l’Eucharistie la source et le point culminant de toute vie. 

Conscients des dons et des grâces reçus, nous reconnaissons la beauté de ces dons et prions pour que 
le Saint-Esprit nous donne la force d’être des témoins joyeux de paix et d’espérance. 
 
 

Mr. Renato Valera, Président 
Don Pierluigi Cameroni SDB, Animateur sprituel 
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Nous sommes passés directement à la 
troisième partie de la Philothée. Et la 
deuxième ? 
Dans la deuxième partie, François 
conduit la personne qui a promis so-
lennellement de cheminer vers Dieu et 
de se donner totalement à Lui, à vivre 
la célèbre expression de Sainte Thé-
rèse d’Avila : Dieu seul suffit ! Le don 
total de soi est porté à Dieu et ceci se 
réalise à travers la prière et les sacre-
ments. Je voudrais mettre en évidence 
deux éléments de cette partie que je 
considère fondamentaux. Les voici : 

1. La prière illumine l’intellect avec la clarté de la lumière de Dieu et réchauffe le cœur à la chaleur de 
l’amour céleste… purifie l’intellect de l’ignorance et le cœur des effets désordonnés (II, 1). Comme on voit, 
l’anthropologie salésienne retourne, l’humanisme intégral pour laquelle nous offrons tout de nous dans la 
relation avec Dieu, nous employons toutes nos facultés et richesses. Très souvent nous privilégions ou l’intel-
ligence, avec le risque de tomber dans les réflexions stériles (qui satisfont parfois notre orgueil) ou nous 
privilégions le cœur en risquant de nous contenter des pieux sentiments. L’équilibre salésien met en jeu le 
cœur et l’esprit, le sentiment et la réflexion… Don Bosco éduquait ses jeunes en jouant sur trois aires en 
même temps ; l’engagement dans l’étude ou dans le travail, le jeu, le divertissement (le laboratoire, l’école, 
la raison), les belles relations, l’amitié et l’affectivité (la cour, l’amorevolezza), la rencontre avec Dieu et la 
vie spirituelle (l’Eglise, la religion).  

 
2. Le cœur du magistère de François de Sales : durant le jour tiens-toi en présence de Dieu, qui a toujours les 

yeux tournés vers toi. Ceci s’appelle le recueillement spirituel. Le Saint Evêque de Genève se confessait s’il 
laissait passer un quart d’heure sans penser au Seigneur !!! Comment pouvons-nous y parvenir ? A travers 
les prières jaculatoires ! Aspire souvent à Dieu avec des brefs mais ardents élans : chante sa beauté, in-
voque son aide, adore sa bonté, donne-lui ton cœur (II, 13). Dans l’exercice de recueillement spirituel et des 
prières jaculatoires, on trouve la racine profonde de la dévotion : il peut suppléer au manque de toutes les 
autres formes de prières. Mais si cela manque, il n’y pas moyen de le réparer !  

 
François a offert à Philothée des suggestions pour armer son propre cœur et sa propre vie spirituelle avec la 
prière et les sacrements. Maintenant cet amour de Dieu doit porter des fruits, qui sont justement les vertus. Toute-
fois avant de parler des vertus à pratiquer, le Saint offre certains critères simples et concrets, comme c’est son 
style, pour orienter le choix de ces vertus : elles sont nombreuses et alors, lesquelles choisir ? (III, 1) 
a. « Celles plus utiles à l’accomplissement de notre devoir, et non celles qui nous plaisent le plus ». Chaque 

vocation a ses vertus particulières : les vertus que doit avoir un Evêque sont celles d’un soldat ou d’une 
épouse… « Chacun doit s’engager de façon toute spéciale dans celles propres de l’état où il a été appe-
lé ». Note tout de suite comment François privilégie la vie dans ses situations concrètes : c’est là que le Sei-
gneur t’appelle à viser en haut, évitant des raccourcis faciles ou des fuites. 

b.  « Celles qui sont les meilleures et non les plus apparentes ». Préférer l’aumône spirituelle à celle maté-
rielle, éviter des étranges pénitences corporelles et donner plutôt l’espace à la douceur, à la bonté, à la 
modestie et à la mortification du cœur ! Choisir donc les vertus plus consistantes, les plus efficaces. 

c. « Celles qui sont contraires aux défauts qui te font peiner : si tu cèdes facilement à la colère, choisi la vertu 

Cheminement formatif 2017-2018 : Introduction à la vie dévote de 

Saint François de Sales 
4. TROISIEME PARTIE : LA PRATIQUE DES VERTUS : « LA PATIENCE ET L’HUMILITE »  

Don Gianni Ghiglione 
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de la patience et de la bonté ; si tu es orgueilleux, celle de l’humilité. 
d. Les petites et simples que Notre Seigneur a mises à la portée de notre engagement et de notre travail : la 

patience, la douceur, la pauvreté, la chasteté, l’obéissance. 
En conclusion, voici le critère fondamental qui donne la paix au cœur et le courage à notre engagement, à rete-
nir toujours : "Ce Roi de gloire ne récompense pas ses serviteurs selon des tâches assignées, mais selon l’amour 
et l’humilité avec lesquels ils les exercer" (III, 2). 

 
La première vertu que François présente est : 
LA PATIENCE :  
maîtriser sa propre âme est la plus grande aspiration de l’homme et la maîtrise de l’âme est proportionnée au 
niveau de la patience. Le principe de base de la patience : Ne te plains pas ou plains-toi le moins possibles des 
torts que tu reçois ! Si vraiment tu dois le faire, fais attention à qui tu te confies ! Choisi une personne calme et 
pleine d’amour de Dieu. « Le vrai patient ne se plaint pas du mal et ne désire pas être compassionné ! »  
François ne se contente pas d’une attitude soumise, qui subit, mais il invite à un revers positif, d’offrande, en re-
gardant Jésus : « Offre tes douleurs pour le service du Seigneur et demande-lui avec insistance de les unir à ce 
qu’il a tant supporté pour toi ». Et ceci vaut pour toutes les vertus. (Un petit espace de paradis ajuste tout, disait 
Don Bosco). Le bien est rémunéré ! C’est la logique de l’Evangile ; il n’est pas besoin de grandes choses, des pé-
nitences extraordinaires. C’est la vie de tous les jours qui est offerte, avec ses joies et ses douleurs, espérances et 
peines. 
Lisons certains conseils précieux sur cette vertu : ce sont des extraits de ses lettres 
« Tant que nous restons ici-bas, nous devons nous résigner de nous porter nous-mêmes jusqu’à ce que Dieu nous 
porte au ciel [… ]. Il faut donc avoir patience et ne jamais penser que nous pouvons corriger en un jour les mau-
vaises habitudes que nous avons contractées par le faible soin que nous avons eu de notre santé spirituelle [… ]. Il 
faut, en le reconnaissant, avoir patience avec tout, mais non pas en premier lieu de soi-même.  
A Madame de Limojon il écrit : « Il n’est pas possible d’arriver en un jour là où vous aspirez : il faut gagner au-
jourd’hui un point, demain un autre ; ainsi, pas à pas, nous parviendrons à nous maîtriser nous-mêmes, et ce ne 
sera pas une petite conquête ».  
Une patience qui parvient à aimer les propres faiblesses et imperfections ; et celles-ci deviennent ou peuvent 
devenir matière de construction précieuse : « Haïssez donc les imperfections, mais aimez-les pour autant qu’elles 
vous fassent toucher de la main votre anéantissement et sont matière pour l’exercice et la perfection de vos ver-
tus et de la miséricorde de Dieu ».  
La recette ne change pas même si la destinataire est l’abbesse du Puits-d’Orbe, dont François est devenu l’ac-
compagnateur spirituel : « Il faut avoir un cœur capable de patienter : les grands destins se réalisent seulement 
avec grande patience et après beaucoup de temps ; et les choses qui croissent en un jour se perdent aussi en un 
jour ». « Ayez patience à l’égard de votre croix intérieure : le Sauveur la permet afin qu’un jour, vous puissiez 
mieux connaître ce que vous êtes par vous-même. Ne voyez-vous pas que l’agitation du jour est apaisée par le 
repos de la nuit ? Ceci veut dire que notre âme n’a besoin de rien d’autre que de s’abandonner complètement à 
Dieu et d’être disposée à le servir tant parmi les roses que parmi les épines ».  
A une religieuse, il écrit : « Ne vous troublez pas !Il n’y a pas d’embêtement plus insupportable que celui compo-
sé de petites, mais pressantes incommodités. Notre Seigneur permet que nous soyons incapables de surmonter 
ces petites incommodités, afin que nous nous humiliions et comprenions que, si nous avons pu surmonter certaines 
grandes tentations, nous ne le devons pas à nos forces, mais à l’assistance particulière de la Bonté divine ».  
L’HUMILITÉ : 
 
L’humilité est un vice, écrivait Aristote. Aujourd’hui, le monde n’a aucune estime pour cette vertu, en effet elle est 
pour beaucoup synonyme de faiblesse, de lâcheté, d’incapacité à se faire valoir ... Si vous saviez que c’est la 
vertu que Jésus a choisie pour lui-même. 
François rappelle directement que pour recevoir la grâce de Dieu dans nos cœurs, nous devons les vider de 
nous-mêmes. L’image du vase vide revient souvent dans ses écrits et dans ceux de Jeanne de Chantale, son fi-
dèle disciple. Un exemple : «Gardez votre cœur et votre âme toujours comme un vase vide devant Sa bonté, 
afin que Lui seul les remplisse de tout ce qu’il voudra, que ce soit de peur ou de joie, de paix ou de guerre . En 
bref, il faut que vous demeuriez en tout cas et sans réserves, totalement dépendant de sa direction divine ". 
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Lisez et appréciez la belle ironie avec laquelle il présente des exemples de fausse humilité qui semblent extrê-
mement actuels. 
Le critère de base est le suivant : «Pour savoir si un homme est vraiment sage, compétent, généreux, il est néces-
saire de voir si ses qualités tendent vers l’humilité ; dans ce cas, il s’agit de dons authentiques ; si au contraire ils 
se mettent en spectacle, ils sont alors faux "(III, 4). En outre ne faites pas comme le paon ! 
François distingue l’humilité intérieure de celle extérieure. 
On atteint l’humilité intérieure en trois étapes : 
1. Remercier : pensez aux dons reçus, au bien qui est en vous et qui vous a été donné. "La sérieuse réflexion 

des dons reçus nous rend humbles ; la connaissance génère de la réconaissance ". La Vierge Marie re-
connaît l’amour de Dieu dans sa vie et chante le Magnificat ! 
L’humilité doit : 
être sincère, sans fictions. Parfois nous montrons que nous voulons être les derniers, assis au dernier coin 
de la table, mais seulement pour passer avec faste à la place d’honneur ; 
replacer sa confiance en Dieu qui se plait à manifester son pouvoir dans notre faiblesse. 

 
2. Reconnaître et accepter sa propre petitesse. Il s’ensuit qu’on estime le bien qui se trouve chez les autres. 

Les meilleures humiliations sont celles liées à notre travail, à notre condition de vie, à nos relations. Et ceci 
parce que nous ne les avons pas choisis, mais c’est le bon Dieu qui nous les a envoyées (III, 6). 

 
3. Supporter les offenses. La médisance fait mal seulement à celui qui s’en soucie. Parfois, la meilleure tech-

nique est de laisser tomber sans en faire cas. Même si la réputation se perdait, il est important de conser-
ver la vertu. La racine de la bonne réputation c’est la bonté et l’honnêteté de la vie. 

 
Conclusion : laissez les chiens aboyer contre la lune ! 
Gardons les yeux fixés sur Jésus Christ crucifié, cheminons dans son service avec confiance et simplicité, guidés 
par la sagesse et avec dévouement » (III, 7). 
 
Pour ta réflexion 
 
• As-tu l’habitude de méditer sur la Parole de Dieu ? Prépares-tu l’Eucharistie dominicale en réfléchissant 

personnellement sur les lectures que tu écouteras ? 
• Te recueilles-tu ou as-tu toujours le téléviseur ou le téléphone portable allumés ? 
• Connais-tu les côtés positifs de ton caractère et ce qu’il faut améliorer en toi ? 
• Te plains-tu toujours ou presque ? 
• Apprécies-tu les qualités des autres  
 

Ceci peut être lu aux sites suivants: 

www.admadonbosco.org 

et ici: www.donbosco-torino.it/ 

 

Pour chaque communication il nous peut se tourner à la suivante adresse 

de poste électronique : pcameroni@sdb.org 



 

5 

CHRONIQUE DE FAMILLE 

ETRENNE 2018 
Avec le thème de l’Etrenne 2018 
« SEIGNEUR, DONNE-MOI DE CETTE 
EAU » (Jn. 4, 15) CULTIVONS L’ART 
D’ECOUTE ET D’ACCOMPAGNER, le 
Recteur Majeur Majeur Don Ángel 
Fernández Artime veut communiquer 
beaucoup de messages importants. En 
voici dix points pour mieux l’apprécier :  
1. De nombreux assoiffés, des verres 

vides, des vies vides et fatiguées 
qui nécessitent d’être remplies de 
sens. Tant de bonnes terres avec 
de bonnes semences qui attendent 
d’être "réveillées" par la source iné-
puisable de Vie qui jaillit en Jésus. 

2. Don Bosco est plein d’eau vive de Jésus, il est un « réservoir » qui donne de l’eau à tous, surtout 
aux jeunes, pour leur donner Vie, engagement et espoir.  

3. La femme samaritaine : étrangère refusée, confuse, tourmentée…Elle rencontre Jésus et tout 
change ; 

4. Jésus, source d’eau Vive ; 
5. Marie Auxiliatrice, toujours attentive, qui maternellement rappelle : « Faites ce que dit Jésus ». 
6. Du côté et du cœur de Jésus coule l’Eau de l’amour inépuisable. La rencontre avec la Samaritaine 

est advenue à la sixième heure, l’heure à laquelle Jésus est mort en croix. De son cœur transpercé 
sont sortis le sang et l’eau.  

7. Le travail des adultes est de collaborer, accompagner, entretenir.  
8. L’eau qui désaltère, irrigue, lave, fait germer la semence, vivifie, change le désert en jardin.  
9. C’est l’Esprit de Dieu qui travaille et qui donne la force à la volonté, 
10. Divers âges, diverses expériences, langues et cultures, mais c’est la même humanité, la même soif, 

la même intensité de joie quand on reçoit Jésus Eau Vive. 
 
SAINT PAUL (BRÉSIL) - PREMIER CONSEIL PROVINCIAL 
C’est avec joie que les représentants de la Famille Salésienne et les responsables des groupes de l’AD-
MA de la province de Notre Dame Auxiliatrice 
se sont rencontrés à Saint Paul le 2 juin 2017, au 
lycée Sacré Cœur de Jésus pour la célébration 
eucharisique durant laquelle le premier Conseil 
de l’ADMA a été présenté au niveau provincial. 
La célébration a été présidée par le Père Edson 
Castillo et concélébrée par le Père Nacisio Fer-
reira, animateur spirituel de l’ADMA et du Père 
Justo E. Piccinini, nouveau provincial nommé de 
Saint Paul. La présence significative des groupes 
de Pindamonhangaba, Campinas, São Paulo, So-
rocaba, São José dos Campos a été remarquée.  
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Le Conseil compte sur l’enthousiasme salésien, l’intercession de Marie Auxiliatrice et s’inspire des propo-
sitions de Don Bosco. Le groupe a reçu du père Edson la mission d’orienter les actions en faveur de la 
jeunesse dans toutes les activités et l’intercession constante pour les vocations sacerdotales et reli-
gieuses.  
Le conseil provincial élu au cours de la dernière réunion de l’ADMA de la province de Guarujá afin de 
développer les activités de l’Association durant les quatre prochaines années est composé de :  
Tânia M Costa Esteves de Campos - ADMA di SJ dos Campos - Coordinatrice provinciale  
Marli Cesario Israel - ADMA di Pindamonhangaba - Secrétaire 
Dinéia Custódio Santos da Silva - ADMA di Itaquera – Formation  
Valderez Gonzalez - ADMA di Guaruja - Communication  
Lucia Helena Natto Chahin - ADMA di SP – Santa Terezinha – Trésorerie  
 
MEXIQUE (FMA) SEPTIÈME RENCONTRE PROVINCIALE  
Les centres ADMA de la province de Notre Dame de Guadalupe au Mexique du Sud, suivi par les 

FMA, ont participé le 21 octobre 2017 au septième rencontre provinciale organisée au collège Laura 
Vicuña de Coacalco. Nous sommes venus des centres de la région de Michoacán, de Puebla, du 
Mexique et de l’État de Mexico, pour un total de 64 participants. 
Dans une atmosphère de fraternité et de réflexion, nous avons approfondi le document «Les jeunes, la 
foi et le discernement vocationnel», avec l’aide de Sœur Maria Guadalupe Villicaña, FMA.  
Après avoir pris connaissance du beau message du Pape François, la tâche que nous avons dans nos 
vies et dans nos familles, consiste à amener nos enfants et tous jeunes avec lesquels nous sommes en 
contact, à choisir avec certitude la vocation à laquelle Dieu les a appelés, mais surtout, à être heureux 
de servir les autres avec un cœur oratorien à la manière de Don Bosco et de Mère Mazzarello. 
On peut vivre la sainteté et l’ADMA dans notre province se confie à l’Auxiliatrice, la Morena du Te-
peyac, parce qu’elle continue à nous accompagner par son amour maternel, nous permettant de conti-
nuer à unir les forces afin de lutter pour la vie avant et après la naissance, en répandant avec fermeté 
et amour des fils et des filles la dévotion à une Mère si tendre, et le culte à son Fils Jésus dans l’Eucha-
ristie, source et soutien de toute la vocation salésienne. 
Un grand merci à tous ceux qui ont rendu possible cet événement ; nous continuons à demander l’orga-
nisation de ces rencontres annuelles, car ce sont des espaces de convivialité, de proximité et même des 
pépinières d’expériences qui enrichissent le travail de chaque centre dans la vulgarisation de la dévo-
tion à Marie Auxiliatrice. (Saraí Patricia Otero Muñoz, membre de l’ADMA du Centre Laura Vicuña, 
Coacalco). 
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ITALIA-RENCONTRE RÉGIAONALE DES DÉLÉGUÉS POUR LA FAMILLE SALÉSIENNE  
Du 9 au 12 novembre a eu lieu à Genzano 
(Rome) la rencontre régionale des Délégués 
de la Famille Salésienne (FS), à laquelle ont 
assisté 26 salésiens d’Italie, du Portugal et 
d’Espagne, ainsi que les membres du Secré-
tariat de la FS. A cette rencontre, ont été 
invités les délégués provinciaux pour la SF 
ainsi que les salésiens qui travaillent avec 
les groupes de la FS. Le Père Eusebio 
Muñoz, Délégué du Recteur Majeur pour 
la FS, a guidé la rencontre. Il a présenté la 
réalité de la FS dans le monde, approfondi 
la représentation du délégué pour la FS, 
renforcé le travail avec la FS dans la Région et dans la Province et a fait une réflexion sur l’état actuel 
de la FS. 
 
RD CONGO-PRIÈRE POUR LA PAIX 
Le 24 novembre 2017, dans la Chapelle Marie Auxiliatrice du provincialat, les membres de l’ADMA 
ont prié pour la paix, spéciale-
ment au Congo et au Soudan 
du Sud, invoquant l’aide de la 
Bienheureuse Vierge Marie 
par la récitation du Rosaire, 
l’adoration et la célébration 
eucharistique. La messe était 
présidée par le provincial, le 
Père Albert Kabuge. Nous 
avons également prié pour le 
nouveau conseil de l’ADMA 
Primaire de Turin. Avec l’aide 
du nouveau délégué de l’AD-
MA, le Père Aurélien, nous 
encourageons aussi la partici-
pation des jeunes.  
 

MORNESE  
Le Dimanche 26 novembre 2017, en la fête du 
Christ Roi, au Sanctuaire de Sainte Marie Domi-
nique Mazzarello à Mornese, a eu lieu la ren-
contre de l’ADMA, en présence de l’Animateur 
Spirituel du monde, le père Pierluigi Cameroni. 
Au cours de l’Eucharistie, deux personnes qui se 
sont préparées tout au long de l’année ont ex-
primé le désir de faire partie de l’Association en 
s’engageant à vivre et à promouvoir la dévotion 
à Marie Auxiliatrice et au Saint Sacrement. S’en 
est suivie la formation par le père Pierluigi, la 
récitation du Saint Rosaire, en mémoire de toute 
la Famille salésienne, du Recteur Majeur, de nos 

http://www.infoans.org/media/k2/items/cache/9c3b8f301d532ad35a5936ec4ac3e5e8_XL.jpg


malades. Et à la fin a eu lieu le partage fraternel avec un bon déjeuner. Nous te remercions Sei-
gneur pour la GRACE descendue sur chaque participant à différents moments de la journée ... Le 
rendez-vous est pris pour l’année prochaine, avec la promesse de grandir en DOCILITE A L’ESPRIT 
(Sœur Luigina Silvestrin, FMA, Animatrice). 
 
MADRID- CONGRÈS INTERNATIONAL PASTORALE DES JEUNES ET FAMILIALE  

Dans le cadre du Congrès dédié aux défis 
entre la Pastorale des jeunes et la Famille, 
en marge de la célébration et de la ré-
flexion, un large espace a été consacré à 
l’échange d’expériences par les travaux en 
groupes et la présentation des Bonnes 
Pratiques. Parmi les Bonnes Pratiques (20 
du monde entier), l’ADMA, avec l’interven-
tion de M. Tullio Lucca et de son épouse 
Simonetta, a présenté son expérience de 
Pastorale Familiale ouverte à celle des 
jeunes. A partir de l’identité charismatique 
des deux colonnes (Eucharistie et Marie 
Auxiliatrice), l’Association voit aujourd’hui 
dans la famille et dans les jeunes ses desti-

nataires privilégiés. Le tout en vivant l’Alliance éducative entre états de vie (religieux, prêtres et laïcs) 
et familles. Aujourd’hui, aucune famille ne peut rester seule et Don Bosco proposera les chemins à 
suivre pour le bien des jeunes. 


